
 

RESUMF 

CONTRIBUTION A L' ETUDE ECOLOGHlUE DU LAC ME LAH (ALGER IE SEPTENTRIONALE) 
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Cinq s§rieE de pr§J~vements benthiques faits sur le lac El Melah pendant une ann§e sont analy-

s~es par la m§thode de ['analyse factorielle des currespondances. Les trois premiers facteurs re-

gissant l'ecosysteme etudie totalisant 65 % de l'inertie ; ce sont dans l'ordre : la granulom§trie 

des sediments, la salinite des eaux, l 'oxyg§nation du milieu. L'etude de la position des especes 

par rapport aux differents axes mis en evidence donne d'interessantes precisions d'ordre bionomique. 

INTRODUCTION 

Le lac El Melah situe a la frontiere algero-tunisienne communique avec la mer dans sa partie 

nurd rar un chenal etroit et peu profond. 

xi.male de 5.8 metres c4i. 

Sa superficie est de 865 hectares "et sa profondeur ma-

MATERIEL ET METHODES 

Ce travail porte sur l'etude de cinq series de prelevements benthiques faits de decembr~ 1979 J 

novembre 1980 dans 12 stations (fig. 1). Les especes recoltees ont ct6 rangees dans un tableau de 

contingence comportant 185 lignes (37 especes x 5 periodes : 12/79, 3/80, 6/80, 9/80 et 11/80) et 11 

colonnes (les 12 stations moins la station centrale, la plus profonde et azoique) et analysees par 

la methode de l'analyse factorielle des correspondances. Dans l'analyse chaque espece est represent§~ 

par au plus 5 points (~oins de 5 points si elle ne figure pas, a certaines epoques, dans les prel~ve­

ments ~ffectues) ; les points correspondant a chaque espece ont ete relies entre eux, formant ainsi 

'J11C si2rie de pulygoncs qui pcuvent etre. considCrCs L'Omme repr6sentant leur par2ours C.cologique A 

l'§chcllc annuelle. 

RESULTATS 

L'inertie totale de l'§cosysteme benthique ainsi analyse est representee par ·10 facteurs ; les 

trois prerni cers totali sent 65 'i.' dE 1 'inertie totalc ; ils se'ront done: seuls etudies ici. Pour ces 

trois facteurs, les pourcentages de variance expliques sent superieurs aux fractions correspondantes 

du baton brise (Frontier, 1976), soit respectivement 29.4, 19.7, 15.9 % et 29.3, 19.3, 14.3 %. 

L'observation conjointe des positions des stations et des especes recoltees par rapport aux differents 

axes factoriels ainsi que l'etude de leurs contributions relatives et absolues vont nous perrnettre de 

les identifier. 

Facteur I (fig. 2) 

Les stations 5 et 10, stations centrales caracterisees par des fonds de vase fluide tres reduite, 

occ11pent la partie gauche du graphe alors que la sti~tion 7 1 littoralc· et de granulom~trie grossi~rE, 
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Figure 1.- Le lac El Melah 
bathymetrie et emplacement 
des stations. 

occupe la partie droite. L'espece presentant la plus forte contribution a l'etablissement de ce pre­

mier axe est BttachydonteA maJL,{_oni.. Cet axe serait done essentiellement lie au facteur granulometrique 

sediments fins dans la partie gauche du graphe et vice versa. 

Facteur 2 (fig. 2) 

Dans la partie haute du graphe, on trouve la station 3 (zone. nerd de la lagune proche du chenal a 
la mer) et dans la partie basse la station 9 (zone sud-ouest voisine des arrivees d'eau des oueds). 

M.i.CJt.odeu..topU6 gAylto.:tal.pa a une forte contribution a l'etablissement de ce facteur, qui serait des lors 

a rapprocher des influences des apports d'eau marine (partie haute du graphe) ou d'eau deuce (partie 

basse). 

Facteur 3 (fig. 3) 

Les stations 6, 8 et 11 occupent la partie haute du graphe, la station 3 l~ partie basse. L'espece 

de plus forte contribution a l'etablissement de cet axe est Lo!U.pe.-6 lacteU6. Ce facteur serait lie a 
l'oxygenation du milieu, faible dans la partie haute du graphe, plus forte dans· la partie basse, notam­

ment en periode hivernale. 

ETUDE BIONOMIQUE 

Le nombre total d'especes recoltees (37) est relativement faible, ce qui indique un milieu contrai­

gnant. L'etude de leur position dans l'analyse va nous permettre de cerner dans quelles limites jouent 

ces contraintes. 
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0~!!~~g~~~ : facteur I : tous les substrats sont colonises ; a gauche du graphe on voit Ce!Labtode./w1a 

glauQwn, .Bivalve endoge forternent lie a une granulometrie fine ; a droite B~aQhydontv.i ma!UorU_, Bivalve 

epige se fixant sur des supports plus ou moins grossiers ; facteur 2 : l'ensernble des Mollusques presente 

un tropisme marin 
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fig.2 

facteur 3 : preference pour les milieux oxygenes. La longueur des circuits parcourus 

par les differentes especes au cours de l'annee perrnettent de connai[tre leur adaptation aux differents 

facteurs consideres celles dont le circuit est le plus court peuvent etre reconnues comme especes les 

mieux adaptees, comme c'est le cas pour Ce.~abtode.~a gla.u.Qwn ; cec1 confirme son appartenance a la bioce­

nose LEE et sa qualite d'espece pionniere des milieux lagunaires. 

Figure 3.- Axes 2 - 3. 
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leur repartition montre qu'ils sont essentiellernent lies aux substrats de granule-

rnetrie rnoyenne (partie centrale des graphes) ; facteur 2 : ils occupent l'ensemble de l'espace halin rnais 

dans des zones bien delimitees (niches ecologiques distinctes) ; facteur 3 : exigences en oxygene relati-

vement C:levees, notamment pour les Polychetes scdentaires. Ln faible longueur des circuits parcourus par 
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Ha.Jtmo.thoe ~p. et par NaineJteAA la.eviga..ta. ainsi aue leur position centrale dans les graphes montrent une 

bonne adaptation aux diff erents facteurs du milieu. 

<:.::~~:~=~~ : facteur I : a !'exception des gammares, ils occupent dans leur ensemble des substrats 

de granulometrie moyenne ; facteur 2 : especes vagiles, leur migration en fonction des saisons sont 

importantes ; facteur 3 : especes dans leur ensemble epiphytes, les Crustaces peuvent coloniser des 

zones ou les sediments sont pauvres en oxygene. De toutes les especes perennes celle dont le cir­

cuit est le plus court est M.i.C!lodeu-t:opU6 g~yllo~alpa.. 

~~EE~~-~~~E~~~~~~~~E~ : facteur I : tous les substrats sont colonises ; facteur 2 : les differentes 

especes recensees presentent des tropismes tres nets 

e.quJ.na., continental pour les Oligochetes ; facteur 3 

marin pour CeJr.eU6 pedu.ncu.la:tu6 et A~n.<.a. 

separation nette entre les especes exigeantes 

en oxygene (Oligochetes) et les especes peu exigeantes (Ciona. i~eA~n~). Dans ce groupe, les 

mieux adaptees au milieu sont les Turbellaries. 

CONCLUSION 

L'etude de l'evolution spatio-tempore11e des especes vivant dans la lagune d'El Melah au moyen 

de l'analyse des correspondances nous a permis : 

(I) de mettre en evidence les trois facteurs principaux d'orientation ecologique des peuplements 

(2) de tracer une topographie de la lagune visualisant la strategie d'occupation des peuplements 

en fonction des f acteurs du milieu 

(3) de connaitre les especes les mieux adaptees a l'ensemb~e des conditions ecologiques. 

En definitive, il est possible de considerer .que l'analyse des correspondances, envisagee de fa~on 

dynamique a l'echelle annuelle constitue une methode simple et efficace de diagnostic bionomique. 

MOLLUSQUES 

AcanthoclU;ton comm~ 

Ab!Ul ova.ta. 

Btw.chydonteA ma.JU.orU. 

CeAM.todvuna gtaucwn 

CMd-illm e.uguwn 

Ce.JL,{,t!Uum vu.lgatum 

Cyclona.1.i-0a ne.JUA:e.a 

Lo!U.pi!A tacte.<M 

BIBLIOGRAPHIE 

Na.1.i1>a Jte.ticulata 

POLYCHETES 

AorU.deA oxyce.phata 

AJtmandW aJr.Jto-O a 

Cap.Ue.Ua cap.Ua.ta. 

Ha.JUnothoe. i.p. 

He.teAomaotM 6ili6oJtm{J., 

No.A.neAe,Ll, ta.e.v-i.ga.t:a. 

Ne.Jr.W dJ.ve.M-i.colOJt 

PhyUodoce. muco-0a 

PhyUodoce. i.p. 

PotydoJta. antenna.ta 

LISTE DES ESPECES 

CRUSTACES 

I 38 7 5 I I 2 149 Co!top!Uwn -i.n,i,-i.dua<1um 

39 76 113 ISO CyathUJta ea.JU.na.t:a. 

40 77 I I 4 151 G:unmMM ,i.n,i,e.n,i,-i.b-i.UI> 

20 57 94 131 168 

21 58 95 132 169 

22 59 96 133 170 

41 78 !IS 152 GamnMM ae.qu-i.cauda 23 60 97 134 171 

:42 79 116 153 Gamna!tuo -Op. 24 61 98 135 172 

6 43 80 I I 7 154 Idote.a baU-i.ea 25 62 99 136 173 

44 81 118 155 M-i.eJtode.utopM gJtytlotaf.pa 26 63 100 137 174 

8 45 82 119 I 56 Spha.e.Jtoma. hool<e.!U. 2 7 64 I 0 I 138 I 7 5 

46 83 120 157 Tano.A.-0 ca.vot-i.rU. 28 65 102 139 176 

AUTRES EMBRANCHEMENTS 

IO 47 84 121 158 Aet-i.rU.a. e.qu-i.na. 

11 48 85 122 159 Ce.Jte.M pe.dunculatM 

12 49 86 123 160 Turbellaries 

13 50 87 124 161 Nemertes 

14 51 88 125 162 Oligochetes 

15 52 89 126 163 Chironomes (larves) 

16 53 90 127 164 Dipteres (larves) 

17 54.91 128 165 Amp!UUJta. c!Ua.je.-i. 

18 55 92 129 166 C-i.ona. -i.nte.-0.t-i.naf.-i.I> 

19 56 93 130 167 

29 66 103 140 177 

30 67 104 141 178 

31 68 105 142 179 

32 69 106 143 180 

33 70 107 144 181 

34 71 108 145 182 

35 72 109 146 183 

36 73 I IO 147 !84 

37 74 I II 148 185 
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